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PREMIER TABLEAU  
 

 
 
Une cour d’école primaire, un matin. On entend une musique enfantine. Des rires et des cris 
d’enfants, de jeux divers et variés. 
Cinq filles sont là. Un garçon, Jérôme, se tient à l’écart. 
Les filles le regardent et chuchotent. Elles finissent par se moquer de lui. 
 
Les filles sont en train de danser une ronde. 
 
Les filles : et ron ! Et ron ! Moi je suis un garçon ! Et ron ! Et ron ! J’ai du poil au menton ! Et 
ron et ron et ron et ron ! Les gar-çons ont-du-poil au menton ! Les gar-çons ont-du-poil au 
menton ! 
 
Elles finissent par tourner autour de Jérôme, continuant à chanter. 
 
Jérôme : Mais laissez-moi ! Arrêtez ! C’est pas de ma faute si je suis un garçon ! Et d’abord 
c’est mieux qu’une fille, d’abord ! Et d’abord j’ai pas encore de poil au menton ! Mais 
arrêtez ! 
 
Les filles : Et ron ! Et ron ! Petit patapon ! 
 
Agathe : Qui c’est qu’est un tout petit garçon ? 
 
Les autres filles : Par les trois poils de mon menton ! C’est Jérôme ! 
 
Agathe : C’est Jérôme ! 
 
Les autres filles : C’est Jérôme ! 
 
Agathe : C’est Jérôme ! 
 
Les autres filles : C’est Jérôme ! 
 
Jérôme : Vous me laissez maintenant ! Ou je vais le dire à la maîtresse ! 
 
Les filles : OOuuuuuhhh…. 
 
Joséphine : Je crois qu’on a réveillé le lion, les filles ! Le grand lion avec sa crinière 
énoooormme ! Et ses grandes dents ! Et ses grandes griffes !  Mimant un monstre griffu 
ouuuuuhhhhh…. 
 
Mélanie feignant la peur : Il ne faut plus rire, les copines. Moi je ne veux pas me faire taper ! 
C’est un garçon ! Ils ont des muscles ! Et des grosses voix ! Et ils se bagarrent tout le temps ! 
 
Pauline cynique : Ah mais non ! Ce garçon là ! Il ne tape pas ! Il ne mord pas ! C’est à peine 
s’il nous fait la grosse voix ! Ce garçon-là… Il va le dire à la maîtresse ! 
 
Les filles feignant la peur : Oh non pas ça ! 
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Pauline : Si ! 
 
Agathe : Elle va remuer le doigt comme ça ! Elle mime. 
 
Pauline : Prenons garde ! 
 
Joséphine : elle va faire les gros yeux comme ça ! Elle mime 
 
Pauline : Méfions-nous ! 
 
Mélanie : Et elle nous dira, de sa plus grosse voix ! 
 
Pauline : BOUCHEZ-VOUS LES OREILLES !! 
 
Mélanie après avoir pris une immense inspiration, d’une toute petite voix : Ce n’est pas bien, 
les filles, laissez ce pauvre garçon tranquille ! 
 
Pauline avec un grand sourire sadique vers Jérôme  : C’est tout !? 
 
Mélanie : Eh oui, c’est tout ! 
 
Agathe avec un grand sourire : On risque pas grand-chose, alors… 
 
Mélanie : Presque rien, en fait… 
 
Joséphine s’approche de Jérôme : Pauvre, pauvre garçon… Je crois que tu vas passer un sale 
moment… 
 
Agathe : et si tu dis tout à la maîtresse… 
 
Joséphine : eh bien demain ce sera pire ! 
 
Jérôme : Faites ce que vous voulez, je m’en fiche. 
 
Agathe : Quoi ? 
 
Jérôme : Faites ce que vous voulez je m’en fiche… La maîtresse peut rien y faire, c’est 
vrai… et vous êtes trop nombreuses pour moi… donc bah, amusez-vous bien… moi je m’en 
fiche ! 
 
Joséphine : mais on va te faire mal ! 
 
Jérôme : ça m’est égal. 
 
Agathe : On va te pincer ! 
 
Jérôme : ça m’est égal. 
 
Joséphine : Te mordre, te tirer les cheveux ! 
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Jérôme : ça m’est égal. 
 
Pauline : stop ! Non, ça c’est pas possible ! 
 
Mélanie : ça va pas Jérôme ? 
 
Pauline : C’est la guerre des garçons et des filles, tu sais bien ! Il faut que tu fasses la guerre, 
toi aussi ! 
 
Jérôme : Pas envie. J’ai la dépression. 
 
Mélanie : T’as quoi ? 
 
Jérôme : J’ai la dépression, c’est une maladie. Quand on est tout mou et qu’on s’en fiche. 
 
Pauline : C’est contagieux ? 
 
Jérôme : Quand maman a la dépression, papa aussi il fait la tête après… réfléchit ouais c’est 
contagieux… 
 
Les filles s’écartent. 
 
Jérôme : Bah alors ? Vous m’embêtez plus ? 
 
Les filles elles s’écartent encore : Non, non… 
 
Jérôme : Bah tant mieux, de toute façon j’aurais jamais été voir la maîtresse… 
 
Les filles : Pourquoi ? 
 
Jérôme : parce que ! 
 
Les filles : pourquoi ?? 
 
Jérôme : Parce que !! 
 
Les filles : Mais pourquoi ??? 
 
Jérôme : Mais parce que !!! 
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SECOND TABLEAU 

 
Entrent cinq filles qui suivent la maîtresse. 
Dès qu’il la voit, Jérôme se lève, et s’éloigne. 
 
Salomé : Allez, quoi ! Dites-nous maîtresse ! 
 
Les autres filles : Dites-nous ! Dites nous ! 
 
Salomé : C’est qui ? Hein ? C’est qui ? 
 
La maîtresse : Allons, les enfants, laissez-moi donc tranquille, avec ça ! 
 
Sarah : ça va pas être possible, maîtresse ! Pas possible ! Moi je veux trop savoir qui c’est 
votre amoureux ! 
 
Justine : Oh oui, c’est qui votre amoureux ! C’est qui ? C’est que c’est quelqu’un qu’on 
connaît pas, c’est ça ? 
 
Margot  : Bah non, t’es bête ou quoi ? Si on le connaissait pas, elle aurait qu’à dire son nom ! 
Ça changerait rien ! Il s’appelle Thierry ! Tu connais Thierry ? 
 
Justine : ben non ! 
 
Margot  : Bah voilà ! C’est Thierry ! 
 
Justine : Bah je le connais pas, moi, Thierry…  
 
Margot  : C’est pour ça ! Si c’était Thierry, elle le dirait ! Comme on le connaît pas ce serait 
pas grave du tout ! Si elle le dit pas c’est qu’on le connaît ! C’est tout ! Vous avez compris ? 
 
Justine, Salomé, Sarah, Marion : Non… 
 
Margot  : Bon… Tant pis… 
 
La maîtresse : Je dois avouer, je n’ai pas très bien compris non plus, Margot… 
 
Margot  : Flûte… elle s’éloigne Ce que je veux dire, c’est qu’on le connaît son amoureux, 
c’est tout ! C’est un garçon qu’on connaît ! 
 
Marion  : C’est vrai, maîtresse ? 
 
La maîtresse soupirant : Les filles, s’il vous plaît…  
 
Marion  : C’est le prof de sport ? C’est lui hein ? C’est vrai qu’il est beau ! 
 
Sarah : Baaaah non ! Il est moche ! Il est trop poilu sur les mains ! 
 
Salomé : et puis il a pas de cheveux ! Moi je préfère les garçons avec des cheveux !  
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Marion  : Mais on s’en fiche de vous ! C’est de la maîtresse qu’on parle, là ! 
 
Sarah : Maîtresse ? Vous aimez les monsieur chauves avec les mains poilues, vous ? 
 
La maîtresse : Dis comme ça, pas vraiment, Sarah… 
 
Margot  de loin : Y a le maître nageur, peut-être… 
 
Toutes : BAAAaahhhhhhh… 
 
Margot  : C’était juste une idée ! 
 
La maîtresse : Vous ne l’aimez pas, le maître nageur ? Il est gentil, pourtant ! 
 
Toutes : baaaaahhhhh ! 
 
Sarah : les cheveux ! 
 
Marion  : Les yeux ! 
 
Salomé : Les dents ! 
 
Justine : Et les oreilles ! 
 
Sarah : Le maître nageur, c’est Shrek ! 
 
Marion , Salomé et Justine : Ouais, c’est Shrek ! 
 
La maîtresse : Ecoutez, les filles, il ne faut pas !… non vous avez raison, je suis d’accord 
avec vous… le maître nageur, c’est shrek ! 
 
Justine : Alors si c’est pas le prof de sport, si c’est pas le maître nageur, c’est qui ? 
 
La maîtresse : et si je n’avais personne ? Hein ? Si je n’avais aucun amoureux ? 
 
Jérôme qui s’était approché de la conversation : Oui ! Super !! 
 
La maîtresse : ça ne va pas Jérôme ? 
 
Jérôme : Hein ? Euh… si si ! Ça va très bien ! Maîtresse ! Ça va très très bien ! 
 
Agathe, Joséphine, Mélanie, Pauline se sont rapprochées de lui, curieuses. 
 
La maîtresse : alors les filles, vous voyez, ce n’est pas obligé d’avoir un amoureux ! On est 
pas pressés ! 
 
Les filles : si ! 
 
Sarah : On est super pressées !  
 
La maîtresse : mais pourquoi ?  
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Justine : Parce que les amoureux ça fait des cadeaux ! 
 
Marion  : Et puis les amoureux ça fait des bisous ! 
 
Salomé : Et puis les autres filles elles sont jalouses ! 
 
Margot  de loin, toujours, en les rejoignant : Et puis comme ça, quand on voudra être 
mamans, on aura déjà un papa sous la main ! 
 
Justine, Marion, Salomé et Sarah : Voilà !  
 
La maîtresse : Parce que vous croyez que vous aurez toujours le même amoureux ? 
 
Salomé : Bah oui évidemment ! 
 
Marion  : Maîtresse, faut pas être bête ! 
 
La maîtresse : Marion ! 
 
Marion  : Désolée… 
 
Justine : Mais elle a raison, Marion ! Quand on a un amoureux, pourquoi vous voulez qu’on 
change ? Une fois que c’est réglé, c’est réglé ! C’est plus simple après ! 
 
Sarah : On peut penser à autre chose, après ! C’est important de pouvoir penser à autre 
chose ! 
 
La Maîtresse : c’est pas faux… 
 
Salomé : Vous arrêtez pas de dire que j’ai la tête dans la lune ! C’est que j’arrête pas de 
penser aux amoureux ! Quand j’en aurais un, eh ben j’y penserais plus ! Et je serais meilleure 
en calcul ! 
 
La Maîtresse : Je ne suis pas sûre que ça fonctionne comme ça ! 
 
Marion  : On va avoir plusieurs amoureux ?  
 
La Maîtresse : C’est possible ! 
 
Justine : en même temps ? 
 
Sarah : Oula ! Ça doit être compliqué, ça ! Faut pas se tromper dans les prénoms ! 
 
La Maîtresse : pourquoi pas… mais ça ne se fait pas trop ! 
 
Justine : mon papa il a plusieurs amoureuses, il se débrouille… Mais c’est vrai que des fois il 
est fatigué… 
 
La Maîtresse : ton papa a plusieurs amoureuses ??? 
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Justine : Bah oui ! Ya la voisine Geneviève, ya la boulangère, la grande, ya la directrice de la 
banque… 
 
La Maîtresse : S’il te plaît, Justine, Je ne veux pas le savoir !! 
 
Les filles : Pourquoi ?? 
 
Salomé : C’est pas un secret, tout le monde le sait ! 
 
Justine : Sauf maman. 
 
Salomé : Ah bon elle le sait pas ? 
 
La maîtresse : Par pitié les filles, je ne veux pas entendre ça ! 
 
Marion  : On arrête, si vous nous dites qui c’est votre amoureux ! 
 
La Maîtresse : je vous l’ai déjà dit ! Je n’en ai pas ! 
 
Les filles : Allez ! 
 
La Maîtresse : Je n’en ai pas ! 
 
Les filles : Allez ! 
 
La Maîtresse n’en peut plus : Oh vous me gonflez !! 
 
Les filles outrées : Maîtresse ! 
 
La Maîtresse : Désolée les filles, mais il faut vraiment parler d’autre chose ! 
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TROISIÈME TABLEAU 
 
 
Le directeur est entré. 
 
M Le directeur  : Mademoiselle Gautier ! S’il vous plaît !  
 
La Maîtresse : Oui Monsieur le directeur ? 
 
Les enfants se sont regroupés et les observent de loin. 
 
M le directeur : Je ne voudrais pas vous interrompre en pleine surveillance de récréation, 
mais est-ce que je pourrais vous parler, s’il vous plaît ? 
 
La Maîtresse : C’est urgent, M le directeur ? 
 
M le directeur : Oui plutôt. Veuillez me suivre, je vous prie ! 
 
La Maîtresse : Très bien, j’arrive. Les enfants, restez bien tranquille, le temps que je 
revienne, d’accord ? 
 
Les enfants : Oui Maîtresse ! 
 
Marion  : M le directeur ! 
 
M le directeur : Oui, Marion ?  
 
Marion  : Vous avez une amoureuse, vous ? 
 
La Maîtresse : Marion ! 
 
Marion  : Mais je veux savoir, moi ! 
 
M le directeur : Non, Marion je n’ai pas d’amoureuse ! Parce que l’amour est une perte de 
temps ! Ne vous encombrez pas la tête avec ces bêtises, les enfants ! Il vaut mieux mettre 
toute votre énergie dans vos leçons et dans l’apprentissage des connaissances nécessaires à 
une vie scolaire épanouie ! Assurez votre avenir !  
 
Marion  qui n’a rien compris : Hein ? 
 
M le directeur soupirant : Moi pas avoir amoureuse. 
 
Marion  : Ah, d’accord… 
 
M le directeur : Mademoiselle Gautier, s’il vous plaît ? 
 
La Maîtresse : Je vous suis ! Ils sortent. 
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QUATRIÈME TABLEAU 
 
 
Agathe, Joséphine, Mélanie et Pauline sont autour de Jérôme. 
 
Agathe : Pourquoi t’as fait « oui » ? 
 
Jérôme : J’ai pas fait « oui » ! 
 
Agathe : T’as fait « oui » ! 
 
Jérôme : J’ai pas fait « oui » ! 
 
Agathe : Les filles ! Il a fait « oui » ou il a pas fait « oui » ? 
 
Salomé : Il a fait oui ! 
 
Sarah : Il a fait oui quand la maîtresse a dit qu’elle avait pas d’amoureux ! 
 
Les autres filles avec un grand sourire : Oooooohhhh…. 
 
Jérôme : Mais laissez-moi ! C’est pas vrai ! 
 
Joséphine : Jérôme ? T’es amoureux de la maîtresse ? 
 
Jérôme : MAaaiisss… 
 
Joséphine : tu veux lui faire des bisous ? Des câlins ? 
 
Mélanie : Tu veux aller au cinéma avec elle ?  
 
Jérôme : ça ne vous regarde pas, d’abord ! Vous devriez plutôt aller vous occuper de vos 
affaires, et de vos barbies et de vos marelles ! 
 
Pauline : ça nous regarde, Jérôme ! C’est vrai quoi ! Si la maîtresse elle devient ton 
amoureuse, tu vas avoir des bonnes notes tout le temps ! 
 
Agathe : et puis peut-être qu’elle est jalouse ! Alors tu vois, si jamais Joséphine elle est 
amoureuse de toi… 
 
Joséphine : hhheyy ! C’est pas vrai ! Je suis pas amoureuse de lui, d’abord ! 
 
Agathe : bah oui je sais ! Mais si t’es amoureuse de lui, et que la maîtresse elle est jalouse ! 
Alors t’auras plus jamais de bonnes notes de toute ta vie ! Parce que la maîtresse elle voudra 
toujours te rendre malheureuse ! 
 
Joséphine : C’est vrai ? Plus jamais ? 
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Agathe : Plus jamais ! Et tu seras au chômage, comme le papa de Mélanie ! Et tu seras chez 
toi tout le temps, à regarder la télé ! Et tout ça à cause que Jérôme et la maîtresse ils sont 
amoureux ! 
 
Joséphine : Jérôme ! T’as pas intérêt à faire ça ! C’est pas juste !  
 
Jérôme : Mais j’ai rien fait moi ! 
 
Joséphine : eh ben continue comme ça ! 
 
Jérôme : J’ai même pas dit que j’étais amoureux de la maîtresse, d’abord ! 
 
Pauline : Ouais mais ça bah c’est pas grave, parce qu’on a deviné, nous… 
 
Jérôme : et si c’était pas vrai quand même ? 
 
Pauline : C’est pas vrai ? 
 
Jérôme : Ben si, mais… 
 
Pauline criant : Il l’a dit ! Il l’a dit ! Il est amoureux de la maîtresse ! Jérôme et la maîtresse 
se promènent sur la plage, ils se regardent dans les yeux, et ils se font des grands sourires ! 
 
Joséphine : Oh noooon ! Je vais être au chômage ! Comme le papa de Mélanie ! 
 
Mélanie : Heey ! Mais tu laisses mon papa tranquille, toi ! Il est pas au chômage, d’abord, il 
est en conversation ! 
 
Pauline réfléchit un instant : En reconversion, on dit… 
 
Mélanie : Et puis c’est pas de la faute de mon papa si Jérôme veut jouer à la dînette avec la 
maîtresse ! 
 
Jérôme : Fichez-moi la paix ! Ce n’est pas drôle ! Oui je suis amoureux ! Mais elle me 
regarde jamais ! Elle s’en fiche de moi ! Elle me rend malheureux, d’abord ! Je suis sûr 
qu’elle ne m’aime pas ! Elle me donne jamais des bonnes notes, t’as bien vu ! 
 
Mélanie : ça c’est parce que t’es nul en classe… 
 
Agathe : Hey, mais il a raison, alors, le directeur ! 
 
Mélanie : De quoi ? 
 
Agathe : Quand on est amoureux, on a des mauvaises notes ! Regarde Jérôme ! 
 
Pauline : on va voir la maîtresse ! On va lui demander si elle est amoureuse de Jérôme ! 
 
Jérôme : faites pas ça, non ! 
 
Pauline, Agathe, Mélanie et Joséphine courent à l’extérieur, vers la maîtresse et le directeur. 
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Salomé et Sarah foncent sur Jérôme pour lui parler. 
 
Salomé : Mon garçon ! Faut qu’on cause ! 
 
Sarah : C’est hyper ultra important ! 
 
Salomé : Maintenant que tu vas te marier avec la maîtresse, beaucoup de choses vont 
changer ! 
 
Jérôme : c’est la pire journée de ma vie ! 
 
Sarah : mon papa il dit toujours, que les femmes elles doivent dire comme les maris ! Alors 
la maîtresse elle dira comme toi, à partir d’aujourd’hui ! 
 
Salomé : On voudrait que tu lui dises de ne plus jamais faire de calcul dans la classe ! C’est 
trop dur ! 
 
Sarah : On supporte pas le calcul ! Moi quand elle me pose une question sur le calcul, ça me 
donne des boutons ! 
 
Jérôme : je peux pas faire ça, les filles, je vous jure ! 
 
Salomé : Pourquoi ? 
 
Jérôme : parce que une relation de couple, c’est d’abord de la confiance ! C’est pas profiter 
de l’autre, na ! 
 
Sarah : Si tu le fais pas, on te tape ! 
 
Salomé : Dans le ventre on te tape ! 
 
Jérôme : J’en ai marre… 
 
Sarah : Viens, on va en parler ! 
 
Ils sortent tous les trois. Justine, Margot et Marion s’avancent. 
 
Justine : Moi vous savez, je comprends pas trop l’amour, en fait… 
 
Margot  : ah bon, pourtant c’est hyper facile, comme truc ! 
 
Marion  : Non, c’est dur. 
 
Margot  : bah non ! Alors tu vois, c’est comme de la chaleur dans ton cœur, quand tu vois ton 
amoureux ! 
 
Marion  : Non. Plutôt une pierre dans l’estomac !  Comme une boule dans le ventre ! 
 
Justine : pas drôle, quoi ! 
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Margot  : Mais arrête, Marion, tu vas lui faire peur ! Ecoute, Justine, Tu vois, à la télé, ils se 
disent plein de mots d’amoureux 
 
Justine : Oui mais j’y comprends rien… 
 
Margot  : comment ça, t’y comprends rien aux mots ? 
 
Justine : voilà… Mais le dis pas, hein ! 
 
Margot  : ben… d’accord… Tu comprends pas quoi, alors ? 
 
Justine elle prend la pose : « Oh, Carole ! Mon amour, mon tout ! Mon rien ! L’ombre de 
mon chien ! Je suis ton cri-cri d’amour à toi ! Tu es mon soleil et ma lune, et la pluie de mes 
nuages de chagrin trop triste ! » Voilà… 
 
Margot et Marion  qui ne comprennent rien : euhh… 
 
Justine : Et pi carole elle répond à John… (Parce qu’il s’appelle John, hein !) Elle reprend 
une pose « Oh mon loulou ! Mon doudou ! Mon foufou ! Tu me donnes chaud dans les yeux ! 
J’ai le bout du nez qui pleure quand je te vois ! Je veux mille et mille bébés avec toi ! Et puis 
un chien aussi pour aller se promener sur la plage en laisse ! »… Voilà… 
 
Margot  : Mais ça veut rien dire du tout ! 
 
Justine : Comme  je vous dis ! 
 
Margot  : Non, mais non ! C’est juste que t’as rien compris à ce qu’ils disaient ! 
 
Justine : Comme je vous dis ! J’y comprends rien à l’amour ! Tout ce que je sais c’est qu’ils 
ont l’air bête ! 
 
Marion  : Bêtes, ça c’est sûr ! Ils souffrent pour rien ! Ils sont bêtes ! Les amoureux sont 
malheureux !  
 
Margot  : Bah non, pas tous ! Mon papa et ma maman ils sont amoureux, mais ils sont pas 
malheureux ! 
 
Marion  : Alors il sont pas vraiment amoureux, na ! 
 
Margot  : Tu retires ce que t’as dit ! 
 
Marion  : Non ! Je le retire pas ! 
 
Justine : Les amoureux, ils se mettent souvent en colère aussi, quand ils sont tristes… 
 
Margot regarde Justine, puis Marion. 
 
Margot  : T’es amoureuse, Marion ? 
 
Marion  : Non ! 
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Justine : ça c’est un non qui dit oui ! Ils disent ça aussi les amoureux ! 
 
Margot  : Mais de qui t’es amoureuse ??? 
 
Marion  : De personne ! Fiche-moi la paix ! 
 
Elle sort 
 
Margot et Justine : Marion ! Attends ! 
 
Elles la suivent. 
 



Petits cœurs brisés ; gmoraine@gmail.com  16 

CINQUIÈME TABLEAU 
 
 
On voit entrer le directeur, suivi de la maîtresse. Peu après les quatre filles vont arriver, mais 
se cacher derrière un rideau, pour écouter discrètement. 
 
M le Directeur : Entrez, mademoiselle, entrez ! Je souhaiterais vous parler ! 
 
La Maîtresse : Oh ! Ça va, Georges ! Ce n’est plus la peine de prendre ce ton supérieur avec 
moi, les enfants ne sont plus là ! 
 
M le directeur : Mademoiselle Gautier ! Un peu de retenue, s’il vous plaît ! Qui vous dit que 
je veux vous parler à titre personnel ? 
 
La Maîtresse : Bon ! Bon ! Très bien ! soupirant Cette situation est invivable ! Mielleuse, 
moqueuse Que puis-je faire pour vous M le directeur ? Rien qui n’ait un lien même lointain 
avec votre pauvre petit cœur, j’espère ? 
 
M Le Directeur  fier : vous êtes cruelle, mademoiselle Gautier ! 
 
La Maîtresse : Et vous êtes lourd ! C’est toujours la même rengaine, avec vous !  
 
M le directeur : J’ai changé, Mademoiselle Gautier. 
 
La Maîtresse : Et bien vous m’en voyez ravie, M le directeur. 
 
M le directeur : Oui, j’ai changé. Maintenant je sais que je veux vous épouser ! 
 
La maîtresse : Oh non, mais c’est pas vrai ! 
 
M le directeur : Mademoiselle Gautier ! Epousez-moi ! Je vous en prie ! 
 
La Maîtresse : Hors de question ! Je ne veux pas me marier !  
 
M le directeur : Epousez-moi, ou je fais de votre vie un enfer ! 
 
La Maîtresse : Vous me faites chanter, M le directeur ? 
 
M le directeur : Vous ne me laissez pas le choix, Mademoiselle Gautier ! 
 
La Maîtresse : Vous me courez après depuis le début de l’année ! Vous êtes pathétique !  
 
Les filles sont cachées, et discutent en aparté. 
 
Agathe : Mais qu’est-ce que ça veut dire, de quoi ils parlent ? 
 
Joséphine : C’est le directeur qui est amoureux de la maîtresse ! 
 
Agathe : Mais tout le monde est amoureux de tout le monde, ou quoi, alors ! 
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Mélanie : On croirait un film à la télé ! Comme elle regarde ma maman, et qu’elle pleure ! 
 
Pauline : Ouais, mais c’est pas un bon film alors ! T’as vu ce qu’ils disent !? C’est nul ! 
 
M le Directeur dramatique, à l’avant-scène : Je vous aime, mademoiselle Gautier… Je vous 
aime parce que vous êtes belle, parce que vous me rappelez ma maman… 
 
Pauline : Il aime sa maman ? C’est ça qu’il vient de dire ? C’est bizarre ! 
 
Mélanie : Bah pourquoi ? C’est normal d’aimer sa maman, non ? 
 
Agathe : Pas comme une amoureuse, elle veut dire ! 
 
Joséphine : Chut, c’est la maîtresse qui va parler maintenant ! 
 
La maîtresse qui s’est rapproché du directeur : Je ne vous aime pas du tout ! Et ressembler à 
votre mère, eh bien ça ne me fait pas du tout envie ! Fichez-moi la paix ! 
 
Elle sort. 
 
Pauline : Pourquoi ? Elle est pas gentille, la maman du directeur ? 
 
Mélanie : Je sais pas je la connais pas… 
 
Agathe : On y va les filles, faut le dire à Jérôme ! 
 
Joséphine : Le pauvre ! Il va être super triste ! 
 
Agathe : Allez ! 
 
Elles sortent. 
 
Le directeur seul : J’en ai marre !!! 
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SIXIÈME TABLEAU 
 
 
Salomé et Sarah ramènent Jérôme sur scène, il se tient le ventre. 
 
Salomé : Bravo Jérôme ! Je suis très fière de toi ! C’est vrai ! 
 
Sarah : T’as tenu au moins cinq coups de poing ! D’habitude les gens y tiennent quoi, deux ? 
Trois coups de poing maximum !? 
 
Salomé : Ouais, pas longtemps du tout ! Et après ils disent d’accord. Toi t’as dit d’accord 
vachement tard ! 
 
Sarah : Donc, dès que tu te maries avec la maîtresse, tu lui dis d’arrêter de faire du calcul ! Et 
merci aussi pour les billes. Elle agite un petit sac de billes. 
 
Les filles s’éloignent, et Jérôme reste seul à l’avant-scène. 
 
Jérôme : c’est pas une vie, ça ! Je tombe amoureux de la maîtresse ! Et je sais bien que c’est 
pas possible, entre elle et moi ! C’est juste un rêve d’enfant ! Pourquoi je tombe pas amoureux 
des filles de mon âge ? Peut-être parce qu’elles me tapent dessus, les filles de mon âge ! 
 
Reviennent Agathe, Joséphine, Pauline et Mélanie, en courant. 
 
Mélanie : Jérôme ! Jérôme ! Lève-toi ! Lève-toi ! 
 
Pauline : On a vu la maîtresse ! Debout allez ! 
 
Elle essaye de le lever, il crie de douleur. 
 
Pauline : Ben qu’est ce que tu as ?? 
 
Jérôme : C’est rien ! Je me suis cogné contre des trucs ! 
 
Mélanie : On a vu la maîtresse, Jérôme ! Elle et le directeur ils sont presque amoureux !!! 
 
Justine, margot et Marion sont revenues à leur tour. Elles entendent ce que disent Mélanie, 
Pauline, Agathe et Joséphine. 
 
Jérôme : Hein ??? 
 
Marion  : Quoi ?? Quoi ??? Qu’est-ce que tu viens de dire, là ??? 
 
Agathe : Que le directeur et la maîtresse ils sont amoureux !!! 
 
Margot  : N’importe quoi ! C’est pas possible, ça ! 
 
Agathe : Et pourquoi donc ?? 
 
Margot  : Ils sont trop vieux pour être amoureux ! À leur âge ça marche plus l’amour ! 
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Agathe : Ben on les a vus, d’abord !! 
 
Marion  : Vous avez vu quoi, hein ??? Vous avez vu quoi exactement !!!??? 
 
Justine : Marion ? 
 
Marion  hurlant presque : QUOI ??? 
 
Justine : Ben rien, mais calme-toi ! Quoi ! Tu t’énerves, là ! Comment ça se fait ?? 
 
Marion  : C’est rien !! C’est pour rien !! VOUS AVEZ VU QUOI ! 
 
Pauline : Ben y avait le directeur, comme ça, et puis… 
 
Joséphine : La maîtresse qui était là, et ils se regardaient, comme ça, avec des étoiles dans les 
yeux… 
 
Pauline : C’était avec de la musique, et tout, y avait plein de violons ! Comme dans les films ! 
 
Joséphine : Ils se regardaient, de loin… la maîtresse disait « non ! Non ! John ! Ce n’est pas 
possible ! » 
 
Margot  : Il s’appelle pas John, le directeur ! 
 
Joséphine : ben la maîtresse, elle l’a appelé John, d’abord ! Se retourne vers Pauline  
Ensuite ; le directeur a dit : Ecoutez, Cindy, je vous aime de tout mon cœur ! Je vais traverser 
la mer pour vous, et je reviendrais de la guerre, pour vous ! 
 
Justine : Il a dit qu’il allait partir à la guerre, le directeur ??? 
 
Joséphine et Pauline : Ouais ! 
 
Pauline : Alors la maîtresse a pleuré, et ils se sont pris dans les bras, et il se sont 
embrassés !!! 
 
Les autres filles : OOOOoooohhhh !!! 
 

(…) 
Pour connaître la fin de cette aventure, demandez moi, je 

vous l’envoie aussitôt !  
 


